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W f  !«■» i t  rtm«. iê ton» Mrte de Jack
ravMtfMr, 4h BMutre krribU qui dopais deux 
|M eo«a«t parai 1m f«aniM d« l^drea !«• plut 
iiqlMM boB hariM *t qrtl, taMu'à prêtant, a 
témé t  éahiw w  «>x rae^U a U» piua rninu- tMm» iê  U polioa utcUUa. Ovl. c’aaf Tralnaot 
M*l. #  ̂ êÊà MéaMnast pour faira aaruir que ea 
r a  r t  fM^lt 1» poUra M ^aa. ai vantie ponr
« *  wttTtt» at aa Imae, «a nwfUlrat iUUen pa-

Ja p«ia, aa elhl, Toèa Maumr qu’il r a enriroi 
4mx aba, auaaUôt apria lea r̂ Tèlationa qui furent 
faltaa au quaataar da 1a poliee de Loadroa, aur U 
«MHpta d’ua J««M ctMaara qal kwaalt ehez oe der 
•iar at qui aa fui plua tu après !« <lern«or aaaaa 

ia eisn Pk> r̂Marola, procureur du roi i 
BorKttaro, par an beureux baurd t pn ae maUt 
aorlM traces du aiMeein en questioa et recueillirin en question et reeuemit 

des iodiess qui ie déaigue-
Wieot «OBiiae Jaek l’éventreur oa un de aea eom-

tia Jaek prteaaiA aarait révélé à u
plkaa.
H !a a . _ ,_________iaa aflMMtnata eiMimis par lui «Talent u
^^ajçtria tas dielaralions, il ferait partie d’une 
aaaeehtlon de médecins qui a'est proposée de 
Vénatr, morennaat l’ablation daa OTsIrea, A la 
•eadafiaa artlAdelie. e( qai a à sa disposition de 
Matants OMTens pour se aoustraire aux recher
ches da la justice.

On aUeud ias instnicÜonB du gouTernoment an
glais poureontinuer les recbcroEes, mais elles se- 
mimt d^à^tflteasnt a^oe^s^ae^l’on peut croire

Je TOUS $;araatts l'exaelitada de eea nouTellea.

P E T IT E S  NOUVELLES
Le Iw décenbre aura liea, au minint«re det 

finances, une adjudieition qui n'eat pas sin< iui- 
portance. On detnaiidera, oe juur-là, i  l’indantrlt̂  
privéa. la fouraiture do dix millmrdt de petits 
flarrûs <‘e bois destinés à la fabricittiua dos ullu- 
■Mtles dans les nunufactures de l'Ktat.

<vk̂ ATant de qailtor Paris. Mme de Gterr.,(emu>e 
4v clMiuceüar ruase. a demandé à 6tre l'ê u 
Mme Garaut.

Cette dimarebe a élé. poraH-il, tris remarquée 
dana le monde politique.

U. Oapont. aaeten ehef d'orchestre du tfaéiU 
trs • la Moaoate. A BruMilea et ancien direeteur 
de ea même tbéAIre, a été appelé bier A Paris par 
M. Bourganis. Ministre das beaux-arla 11 s’attirait

appris (rae ?«rt oom baurM D«mou<
.. avait éU TU da cdtédu boulevard Moo- 

telwllo, s’v rendirent et i  midi et demi s’em
paraient ae notre bonme.

Amené au bureau de U sûreté, il fut gardé 
vae jusqu'à la venue du Parquet el on com

mença par lui enlever ses chaussures pour 
voir fcl ella* ne concordaient pas avec les 
empreintes relevées dans le cimetière et dans 
le jardin du curé d’Ascq. Il parait qu U y a 
— certain rapprochement, sans qu’on puisse 

n affirmer. Comme ces bottines, qui sont 
lastiques, avaient des talons un peu éculés 

différemment, cela pourrait bien être la rai
aon qui a fait croire àla préseneed'un second 
Indii^du.

Hien n'est moins certain que la culpabilité 
de Demouveaux, conoernant le crime d’Ascq; 
mais, comme c’est un triste sujet, qui a 
d’autres choses sur la conscience, il aété 
maintenu en état d’arrestation et mis & la 
disposition de M. de Brix, ju(re d'instruc
tion, qui avait lancé le mandat d’amener. 

L * lnc«lp «
Ainsi que nous l'avons dit, Narcisse De- 

mouveaux, dit a La Balle » est un individu 
peu vo{\té et âgé de 0̂ ans ; 
^nsionnaire habituel <le la

Comme métier, i>emouveaui avoue carré
ment qu'ü est fraudeur ct maraudeur, et c'est 
surtout en volaille i et «n gibier qu'il 
mis des vols.

Itepuis trois semaines, il avait élu domicile 
chez M. Herbaut, cabaretier, 21 rue d'Arcole; 
ce dernier a de plu-̂ , derr'ère son estamin 
un petit atelier de serrurerie et de po*ileric,

« Iji HUle » était u» siQtfuUer locataire qui 
ne logeait pas souvent dans le garni qu'il 
avait loué.

Son proprintaire, que i 
”1 dit <iu’e" —
.)lus sil 
cliambre.

Demouveaux, en louant, avait deman'lé si 
on pouvait ie nourrir pour 2 francs pnr jour, 
qu'ii ne fallait pas avoir peur, qu'il avait de 
1 argent, «ntr’autre.un# ««’fton du hnlninâti 
Beaux-A)'l$ ; mais ses allures singulières, sa 
trop (franJe familiarité et ses absences pro
lo n g é  déplurent vite à Mme Herbnut qui 
pria son mari de congédier ce locataire.

L a  iou rn fte  de landi 
Après une absence de dix jours, Demou-

aprèa-midi ver» cinq heures 
A celte heure-là, il arriva à la porle <le 1' 

tnminet avcc une voiluro conduite par 
homme blond, un peu maigre qui, après 

r pris une consommation « à pied droit

lui disant de chercher à se 
loger ailleurs. Demouveaux répondit qu'il 
n'avait pas d'argent, mais que demain il 
pourrait régler sa note; puis il sortit pou 

ivt'nir vers sept heures. Depuit on ne i’t 
lus revu.
Où a-t-il passé la nuit du crime? assuré

ment pas rue d’Arcole.
M oachoira  « t  tlMonniepn

C r i m e ^ ’A s c q
(Nouveaux détatU)

La journée d'hier a été marquée par deux 
ApiaodM : La première a été l'enterrement «.le 
lUsiM Marescnux ; lo second, l'arrestation 
d'xin Aes deux individus que nous avons si
gnalés bier, 1« nommé Narcisse Deinou- 
veaux.

IwM olMièqa«n d «  la  M>pva«t«
Ceet à dix heares du matin, comme nous 

l'avions annoncé, qu’ont «u Ueu 1«  funé
railles de la victime de l’horrible forfait qui a 
tMTOrisé toute la région. Une foule nom- 
breuM, qu'on peut évaluer ù plus de mille 
personnes, dont cinq cents femmes environ, 
avait tenu à tecompogner la servante du vé
nérable ouré juaqu’u sa dernière demeure.

HosiM llareecaux avait appris, à l'école de 
son maître, i  élre très bonne ct très chari-
^ l e  : «u.si, nomhr. ds pauvre» aai|-«lent. „ „ „ „  ,
il» »an cercaeil, eo pleurant à »h«ude» i y  Herbtnl de ImapMrterde l’alcool, il par- 

lait souvent d*A.»cq, dAtinappe et environs; L» maiKjn mortuaire, comme le cereucil, ; n racontait qa il aYMl dea relition» avec une 
«Ullmrnie de tnnturw blao.,hes et bleue»,, mij de l'argenl, qu on n'avait pa»
f r a a ^  dargent. Le cercueil dispara ssajt | u is„r  épouaer et avec laquelle il
soua les couronnes de perles el de fleurs of- ' qq enfant
fertM par la famille et 1^ «mies de la dé- f i_:n jour il pria Mme Herbxux de vouloi. 
funlf, ainsi «ue par la famille Dilhes. Le oû leV des essuie-mains neufs qu'il
demi était çpndml par les deux neveux dont raconta avoir achetas au marché de Wazem- 
ia douleur fwsaU peine u voir. nies en m^me temps que des mouchoirs de

ti. levie du aine que le service reli- ■ couleur et nne paire de chaussette»; mais la 
^m xont M  tau» par le vicaire d Ascq, M. propriétaire n'a iamais vu oes mouchoirs qui 
î»ü o . UM. le» curt» d Estourme . d Anna p- ni ourle,.
pea, dAn«taing et.de Tressln. .M. le doyen Je j,  j|„baul nous a dll qu'il recon-
lA Û oy .  donné 1 ab»oute. naîtrait parfaitement »on ouvrage, qu'il ne

D u » le cortège, nous avon» remarqué M. |„nt plui »e rappeler combien 11 av.it de ti- 
Desquiens, maire d Ascq; M.le docteur Dele- .onnier» chez fui; mais si on lul montrait 
bar, qui a donné les premiers soins aux vie-  ̂ gervi ù ouvrir les volets du nres-
tim«8 lie i attentat, etc., etc. • ^ .............. .................. ’

A eclden t a a  c im etière  
La foule qni b» pressait au cimetière a été ■ '’ * ““I " " ' '

cause d'un accident, houreusement, disons-le ■___________________
de suite, sans gravité. M. Clirvinel, maréchal- WSSSBBSÊSÊ^SÊM 
teraiit, avait consenti à donaer un coup de ' ,

.naiD au fossoyeur pour descendre le cercueil : I r  D D H O l C  T V O l l i n
dans la fosse. Tout à toup, duns une ^u3cu- L t  I l l U u t w  U l I l A U U
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C O N S E I L  M U N I C I P A L

Séance da l i  novembre 1A90. ^  Présidence 
de M. Julien Lagache, maire.

La séance, annoncée pour< h. 1(2,«itou*

MAI. tiousseï, uusiave Legrand, uapire. 
I êclercq, Derville, Largillière, Tiers, Dele- 
iwrle-Uavart, Ugrand, Victor Farvacque, 
Rémy Degalle, \ullem, Heyndrickx, Faavar> 
que, Chéron, Lepers, Carisslmo, Debuchy,Le-

la-i, iiuriuKvuun,
Absents : MM. Durot, adjoint, Bourgois- 

Carlier, Bianchot, Salembier, S. Carrette.
On procède ensuite à la nomination d'un 

secrétaire pour la session de novembre.
M. Cftrissimo obtient 13 voix; M. iîriel 

ftvoix; M. Tiers une voix.
M. Carissimo, élu.prond place au bureau

valions,
lie conseil nomme comme membre de la 

^mission d'examen pour lo legs Boucher

musique de Paris pour le jeune Paul Vronne;

l'institution des sourdes-muettes da Lilie, est 
renvoyée aux i9 et Ire commissions.

Une demande de bourse pour le jeune Louis

C'oDHlrurtloD d'ua nouveau local poi 
.. Hoabaisiennt  ̂ ••

Le li)cal actuel de notre société de gymnas
tique La Roubaisienne étanl devenu insuffi
sant, il est urgent de lui procurer un nouveau 
local, la socii'té s'est adressée au Conseil mu
nicipal et lui fait la proposition suivante :

I,,a ville fournirait à La Roubaitienne un 
terrain de millo métrés carrés pendaat vingt 
années, sur lequel elie ferait bâtir un vasle 
local.

Klle ferait construire un liHtiment d’envi
ron ;)0,0ü0 francs, dont les deux tiers seraient 
payés par la société et un tiers par la ville. 
A l'expiration des vingt années la construc
tion appartiendrait i  la ville. Cette proposi
tion est renvoyée aux sixième et dernière 
commissions.

Il renvoie aux 2me el Ire commissions une 
demande de suisiJe formée par la Fanfare 
de Beaurepaire, pour la transformation de

Ajax.

! bouscu
lade, la pierre d’une tombe voisine fut ren
versée et la partie Kupérioure atteignit M. im 
t;i»6quet à la tt'Je. ( télégraphie

Li» aaaté de M . f L'affaire Eyraud-Bompard est renvoyée
M. le can* d'Asoq continue ii aller de mieux au IH décembre.

}iotre correxpoH/ianl parlKulier

Comme il perdait beaucoup de sang, le 
btoMé fut transporté ehes M. Potleaux, phar
macien, qui s'empressa de lui prodiguer les 
•oias que réclamait ■ "

..I  entrefaites, M. ledocteur Castiaux, 
*é*6in4égiele, est venu lui rendre visite. Le 
jftrtwr a trouvé son étal des plus satisfal-

Dillies recouvre peu i  peu toute . 
tiAiti des faits qui se sont passés le mardi 
mUn. D’aprés “_  . . .  i dires, 11 est maintenant

que c'est entre cinq heures et demie et 
rtx benres, du matin, que l’assassin les 
frappés, lui et ta servante.

Il maintient toujours que la jastice n 
M ’nn seul coupable à recbercher : le mei 
diaat qui a élé si impertinent avec Rosine 
MaMsesux ^  qu'il s'engage à reconnaître fa- 
«ilexAent si on ls loi présentait.

V m  raeharehn 
Le Parqaet eontinue aetivement ses recber- 

dMS et M  terait pas éloigné de croire, 
aetta=t la Bain sur le coupable, qtie oe .... 
le Aime qoia pénétré éemimment cbes Mlle 
DelcVoye, i  Roorhin.

Trmt semble indiquer ane même maaiére 
d 'op ^ r  : escalade de uur de jardin, intro- 
i»rtkm dans la maison par le derrière, mou- 
«Iloirt OV ttnces autour da tron ( i  Roncbin) 
et sttr U fenitra ( i  Aaeq), ete.

Dans les per^isiiloas qmi ont élé faites au 
Masbylén, oft a retronvé une poire dans la> 
tfÎMlie ie oovpnble a ewayé de mordre et qui 
^  la tiae» I'um Umfmê incieive à droife ; 
I l  ptaa, on a retronvé an oomet de tabac i  
« t f w  dont l f . Apourcbanx a reconnn l ori- 
VWUinme de chw lul. Ma>̂ --------------- -_________ U

vendu dee
ciaeeooL—

se rappeler i  qni U

CMS troovaiUe tendrait i  prouver qoe le 
aaUMlMtf Mait * Aseq la veille * 
SeS Tw É P K  k d4MT?«an(pns

[ la veille du erime,
_______  s foeore

‘ k n m r t  da criae.
V aa

*T. le M t  as répandait à 
s présagé Mait arréU.
JMS a it  InmédisleMtn 
rMln»Q«TsUa était vraie,

IToi représentants. — C'est par erreur que 
nous avons cité M. Ëmile Moreau parmi iea 
députés qui ont voté pour ie« fonds secrets. 
Le députe de Roubaix a voté contre.

publie l'arrôté suivant, en date du 12 
novembre 18W, de M. le ministre de l'Agri* 
culture.

Art. ler. — L'importation en France et le 
transit des aoimaiix des espèces bovine, 
ovine, eaprine et porcine provenant de la

ironu«3Te au iTvni, uu nuru-Mi ev ae i osi , 
depuis et y compris Gbyvelde, iusqu’à et y 
compris Coarteievant, sont fermes, jusqu'i ce 
qu’u en eoit autrement ordonné, i  l'entrée des 
animaux desdites espèces.

Lm  hnltrae d’Ostande. — Eaeore un___
genJe qui s'en va : celle des huîtres d'Ot- 
tende.

t'n rapport an ministre de la marine, pu 
büè dans le Joui'nal officiel d’bier, nous ap 
prend en effet qu'Ostende ne produit pas 
d'hultres et n’a même pas de parcs propre
ment dits. On n’y trouve quedes bassins de 
dépôt dans I«-»quels on apporte — non des 
huîtres belges — mais des nuflres anglaises 
ou françaises, provenant de Bélon et des 
Sables-d donne. Le rapport sjonte qne, non 
tenlement let huîtres ne s'améDorent pas dant 
ces betsins comme cela arrtne aans iee 
pkrcs de Marennes, mais qnailes y df  ̂
prissent au eontraire et y menrent au bout 
\ê quelques eemaines. Les hnltrea sont à 
Ostende comme lespoieoons qu'oa gnrde dans 
un bessin en sttendant la vente.

Et dire qo’on lee vend plos ehée qa’an •o  ̂
tir des pares natifs !..

eroit qu'il a . 
BniMiJea od U aarait « 
.................... amonr a

<Qpé en ee n>oment i

sera des plot brillants puisque le maflre Na< 
daud présidera el qu’il y aura oomme convive 
l'aimable chansoanler Desrousseaux de Lille.

llest milheurensemeal regrettable que le 
Choral Nadaud ait cru donner auiourd'hul 
également une soirée intime dans laquelle le 
docteur Vleuxtemps sera représenté.

M. Nadaud doit, à co qu'on dil. rehausser 
cette féte de sa présence et assister i  la repré* 
sentation de son ueuvre.

budget primitif pour 18$>1 du bureaa de bien- 
taisaoce.

A la Ire commission l'état des sommet irré
couvrables des produits communaux, prè- 
-----é par le receveur municipal.

fournitures des pairiers et ficelles nécetsaires 
pendant les ann^s et iSiyî A la condi 
tion publique.

Il vote un crédit supplémentaire de 300 fr. 
pour frais de recensement et de perception de 
la taxe sur les chiens.

II renvoie ù la première commission un 
projet de convention d'abonnements à passer 
pour les années 18!H-9d avec les Brasseurs.

A la même commission, an projet de coo* 
vention ponr le paiement des coupons des 
emprunts communaux.

Aux 4e el ire cominlssions le budget do 
l'exercice 1891 du Mont-du-Piélé.

Le Conseil vole ie transfert previsoire de 
deux classes de l'institut Sévigné dant l’im*

___fnite par la Compagnie du gaz.
Celle-ci propose une réduction deSOOiO..- 

l'éclairage de ia ville de porler i  O.!') du 
mùtre cul>e réclair:ige des bAUnients commu
naux ; faire profiter gratuitement la ville de 
l'édairaKc en installant quatre grandes laui-

ir riint* ur nvttviii,
larécbaux-ferranta a 
ion générale qai aur
liez Louis Catrlce.

ouvrier» flleuri at ratltitflujure do 1 ûno pet 
aabê aont priés d'asaister * la réunion de la Lliam-

Mort aubite. — Hieri . l|2ie n
mé I^uU Dolottrez. em-̂ lô é d'ourrolr, rhez MW. 
....... ......................is s'eat affaissé subite

e Mili). l'on fli apMli
attribaé i  U rupture d'un anevrijmo.

i que constater le décès

iociété de géographie. — La r-'-ouverturp des 
cour* et eonfôrenees de la saiaon l«*i)-l«91 pour 1a 
Roeiété de (ĵ ogrnphie, (section de Uoubaix) aura 
lieu le sam<Hli 1& nDTembre, i  H heures 1|3 da soir, 
dans la local de la Boarse.

Voici l’ordre rlu jour de eette s.'>8nce:
Discours de M. Henry Bossut, pr<-sident ; pro

clamation doa eandidata du concours de 1890 ; eon- 
fén<ncedoM. P.iuIVibe t, membre do le Koeiélé de r,éoffrAphie commerciale et serrétaire-sdjoint de 
l't'nion (̂ mraerrialo et Maritime de Paris. Canal 
de l'Ûeàan A la Médilorranée avec projectioua.

La deuxième eonférenee sora faite le samedi 30 
novembre par M, Ch. S<>)l«r, explorateur qui trai
tera du Sénégal.

Tous ceux. <{iii U y a dsux an», ont suivi les 
conférencoo de aéountphie. se rappellent tr̂ H bieu 
de M. Sollor. qui a laissé ds très bons souvenirs A 
Roubaix, et eo sera pour eux un plaisir de l'enleii-

Réception des nouveaux adhér.̂ nts. — Discus- 
..on dos sUtuts de la fédération. Questions di
verses.rrétfeoce indispensable.

ClMinUre. syndical̂ - de» Ovoriers Fi'rblimiiert- 
Zingufurt — Réunion générale, dim.wche 16no- 
embre. àü houres préciaea, au aiëge social, 
ne do l’Epeule.
Ordre du jour: 1 'Ilenouvnllemont de la Com- 

miSHion. — ». Lecture et discussion du rugloment 
doia FWration. — Queations diverses el impoi- 
tantes. — 4. Sitiuition financière.

Tous les membres sont instamment priés d’as.

Des jeunes vol urs. — Dans la journée de 
jeudi. St. MiirniH. in*pectour de srtreté fut prévenu 
quo doux jeune I Keusd’eiiTÎron lt aun. so trou
vaient dans l’eshminot Tronlo.seaux, (irand’PIire. 

possédaient

ann. demeurant A taille, rue de Tournai, 8:̂ , 
guate Sainary, m>'me rue. au n ' ‘JO.

Les parents prévenus répondirent que leurs flls 
étaient dos paresseux et qu’ils no savaient pas la 
provenance de cet argent.

Les jeunes genx prétendent avoir épar̂ tiH eel ar 
fcent depuis plus d’un an dsns l’ospoir de lo dépen 
scr au carnaval. 

lia ont été néanmoins m >iatoniis en élat d'arrea'-

grant délit de vol de trente bobinea de laine. .....
vrtleuiie qui travaillait depuia einq muis ehoi M 
N.... industriel, rue du Urand âbemin a avou< 
avoir commis plusieurs méfaits do celte nature.

r la (rrande-Plsce.
Enlin, laCompagnie d» giz vouiaal faire 

profiler les particulierH, diminuerait le gaz de 
centimes, le réduisant ainsi à 2.') centimes, 

puis pendant dix ans, le diminuerait ch 
année de li2 centime pour arriver à ne 
payer qoe 'iO centimes.

Cet changements ne seront accordés que 
tant que la ville consentira i  une prolooga 
tion de 10 ans.

Le oonseil renvoie i  la première commis
sion la demande de garnison pour la vilie de 
Roubaix.

11 boaologue diverses réceptionsdéfloitives 
de travaux divers.

Il renvoie aui ^omiLissions compétentes 
difl r̂entes propositions notamment (Mur les 
bâtiments communaux et la voirie, telles que

, _ .......................J de
l'Alma, entre les rues de l'Avocat et Isabeau- 
de-Roubaix, ouverture d'une rue au lieu du 
renwlacement du sentier de Courcelles, rue 
de Bavay, La Foataine, Rocroy, üuguesciin,

Oand, rue d'Isly.
Rapports dea ronnlHSiana

La vilie de Roubaix a été invitée par Too. 
coing i  solliciter de la Compsgnie do Cbemin 
de fer da Nor4, la création de trains express 
entre Lille el Toareoing, avec aupm^ion 
d’arrét à Croix.

Le Conseil partage oet avis mais en ee qni 
concerne l'arrét à Croix fait des réserves.

La ville demandera 4 obtenir : 1* Tétade 
d’un projet de service de imniieoe entra Ulle 
el Tourcoiag aveo train toutes les demi- 
heures.

2- Bn attendant l’organisatioa de «a 
vioe. l’addition de trains sopplémeatalres, et 
notamment dtns l'aprèvraidi, entre 1 h. 45 et
2 h. i'j ;

L’accélération très sensible de la vlletae des 
trains.

U  Conseil tntorlie M. Jallen Li^aebe , 
msire à passer on échange de terraia «itaé à 
' ’extrémité delà rae de la Oare, avae la Ban- 
[ue de Flandre, doot le siéfs est «  Oaad.
Le Cionseil approuve l'ouverture de la i

11 adopte l'oavsrtnre de la n e  tliosarei re
liant la rae du Graad-Cbemin M U TM dee 
Flenrs et ronvartare d'une roe donnant dn 
Pare Pierre Cattean à la rue Hisserai.

Diverses prepoaitioas sur leeqeeÉèea noos 
reviendrons sont (aües par plusieors eoa-

U  sésaee est levée A 10 b. 1{8.

U  baaqnet da lUnioa artialMinn •! IM- 
térnhn. — C'wt a i^ r d ’hui qu'aornUen fc 
l'hôM Ferraille, i l o l i  bearea et da«ie le 
banij^  de l't’nion artistique M littéraire qni

T O U R C O I N G
C O N S E I L  M U N I C I P A L
Séitnreordinaire du i4 novembre 

Le Conseil munie pli a tenu hier soin, 
première sc-ance de la session ordinaire de 
novembre.

La séance est ouverte & 8 heures 40. 
Dix-neuf conseillers étaient présents, 

la présidence de M. Sasselange, adjoint

observations.
M. le président donne communication des 

dépenses ordonnancées sur le crédit de 2,54)0 
fr. inscrit au budget soua le titre : Dépenses 
Imprévues, dont le tolal s'élèvo à ce jour à la 
somme de l,ô53 fr. 61. Le Conseil donne acte.

Emprunt de 4 millions. — Un crédit de

Dmi au musée. — M. Devaux, secrétaire- 
général honoraire de la mairie a informé 
dans une letlre dont M. le prési<lent donna 
leclure, de l'envoi d'un tableau vf'rilnble objet 
d'art, œuvre de Mme Cornet, de Laval, 
(Mayenne).

Des remerciements sont votés au généreux

ie directeur dee postes el télégraphes du dé
partement .:ui contient des propositions con
cernant rétablissement d’une ligne télépho
nique entre Tourcoina et Fourmies. Ren> 
la commission spéciale.

Route départementale n* 14. — M 
président donno lecture d'une lettre de .M, le

Conseil municipal, à «avoir; queles vieux 
pavés feraient retour à la ville.

Proportion de M. Vanbokstael -  M. 
Vanl)o\stael, doyen de St-Cbristophe a en
voyé une lettre contenant un projel de eons- 
ti’uclion d'une sacristie monumentale. M. le 
doyen Ke porte garant d'un homme ^néreux 
qui fournirait la plus grande partie aê  fonds 
pour mener  ̂ bien ce projet, mais il y met 
une oondition tine qua non, celles du raval- 
iemenl de l'église.

M. le doyen demande donc à la ville qu'elle 
s'engage à fournir une subvention de JÛ,000 
francs. Renvoi aux commissions des ûnances 
et des grands travaux.

nant la construction du clocher de la Croix- 
Rouge sera déposée dans une séance ulté
rieure, M. Dron, député,ayant demandé àèlre 
entendu.

Ancien presbytère de Saint-Cbristophe.
— M. le président donne lecture d'un rapport 
tendant ù k  mite en adjudication de la dé
molition de l'anciea presbytère de St-ChrlsUv 
phe. Le Conseil adopte Itw propositions 
tenues daùs le rapport.

EparaUon de l’Bspierre. — Le Conseil 
municipal homologue le choix fail par l'ad-

struction et d'exploitation de l'usine d’épura
tion des eaux de l^pierre.

Pétition deslouenrsde voitores. — M. le 
M^ident donne lecture d'une pétition dee 
loueurt de voitures de Tourcoiag. sollicitant 
l’exonération du paiement des droite de voirie 
Renvoi à la commission compétente.

__________  ( k  tuivn).
Attaqne noctana. — M. Auguste Wael- 

icent, 2i ant, joamalier A Lille, devaat pnrtir 
incesaaouneat pour le régiment, était venu 
jeudi faire see adieax A soa oncle. M. Bohin, 
entrepreneur, rue de Dunkerque,

en retournant A la gare, -----

COAT V O C A T I O N S

tt pnéa d'aasUter A la réu; 
' a le dimanehe ld eoiU’int 

u siège. ürande-Rue, W,

.0 Jeanne d'Are. Ordre du jour

w a .x x r e :c x > 9

i:<eB fraudeurs. — prôpoat-s de la twigade
le WnUrelos out arrêté la nnit dernière, les nom- 

Henri Maaaez etUbarlev Couplet, Agés, le pre* 
nier, de Iti aus. le deuxièuio Ja lJau«, (oue deux, 
•orteurs d'uue charge d'allumellCM chimiquaa.

< Î R O Ï X

Chorale de Croix A R h

la N'ouvelle Oommiasioi
t des laetabres de

Uehrisxt. — Seĉ étair̂  M. (i. Dfmango. — 
Trésorier, Henri Ilourer. — Archiviste par inièrim, 
SI. K. Lechrial. — MM. K. Pilot, Nollabarl. A. 
Hourer. t», Degand, J. Bonnier, Loux. Fiaaelle, 
conimissairea.

Chef-directeur, A. Tousart. — Sous-cbef, Gar-

s de MM. le Préai-

T  . T T  . T  -TT8

incnidic rue du Scc-Arenibauit
Au moment de mettre sou» presse» on nous 

signale un incendie chez un coilleur de la rue 
du Sec-Areuibauit; pendani qUe des voisins 
essayaient d’enfoncer la porte j)our orga~'”

secours, un locataire -----
ur lo pavé el s'et»l tué i 
A demain ies détails.

.. .'apréi....... _... .
toiture d'une maison situéo rue des Vieux- 
Murs, 18. habitée par les demoiselles Jada, 
épicières, t'est elTondrée par suite de vétusté.

II n'y a eu aucun accident de i>cr8onne.

Vol. — La nommée Maria (ialiez, ^  ans, 
journalière, demeurant rue Basse. i.S, a été 
arrélè<̂  pour vol de deux bouteilios de liqueurs

Accident de voiture. — Vendredi matin, 
ver» onze heure» et demie, M. Edmond 
Bruyerre, fl̂ é de 25 ans, boulanger, rue Léoa 
tîambetta, 4 ter, passait en voiture rue Fui- 
dherbe, en compagnie de Louis Allant, Agé 
de seize ans et demi, garçon l)oulanger.

Le chapeau du moyeu s’étant échappé, la
e glissa et la voiture \

La ooaoart da la Mnsiqaa manicipale. — 
11 eet puéril de prédire un grand tuocès an 
«oncert qae la Mutlque monicipAle offre

le côté ; les 
deux hommes sautèrent sur la chaussée et ne 
furent pas blessés ; (out se borne d des dégâts 
matériels.

Arrettations- — Nos lecteurs se rappel
lent l'affaire de viol, que nous avons racon
tée, qui s'esl passée à La Madeleine, derrière 
le cimeliè^». La police vient de mettre la 
main sur ies coupables; ce soni : Emile 
Frappé, 21 ans, plombier, demeurant ni 
Meuniers et Augustin House. :Jü ans. tour
neur, demeurant ruede rilôpil«t-St-iioch, 20. 
Ils ont été arrêtés sur mandat lancé par M. de 
Brix, juge d'instruction.

LE N O R D
Hona-on>Rar<r!Hl, — l,.e dimancbe lü novem- 

>rc aura heu A Moiia-en-Baru-ul. eafé de la Mairte. 
me grande fôte de uymnustique ct d’armes, par 
loeiélù l'Avenir de Mons-en-Bariüul. sous la dir

VRtoy
A rm entièren . — Vbf. — Hier 
heures el demie, en atteignant la chambre 

qu’il occupe à l'estaminet Dupont, place 
Chanzy, un peigneur de lin du nom de 
Désiré (Jroins, Agé de ans, fut surpri

lui avait enlevé pour environ 7ü fr, 
d'objets consistant en bottes, bottines, réveil- 
matin, pantalon et chauftsettes.

Pour commettre cÿ vol, on avail dA faire 
sauter la gilche de la porte à l'aide d' 
pesée.

Coupt de ctteaiu". — Hier malin, ver 
heures et demio, une fllle publique nommée 
Marie Schoohnester, Agée de ans, se rendit 
A l'estaminet de la Ville d’Ypres, silué . . .  
Jardin, et Ûl appeler par la patronne de l’éta-

AuBtitdl que cette dernière fut dans le c 
baret, Marie Schoolmester s’élança sur elle et 
après lul avuir porté force coup de pied, lui 
fit avee une paire de ciseaux, une blessure lé
gère A la main gaucbe.

lt chargée d'éteblir l'en-

ACCIDENT MORTEL A LOURCHES 
Mardi, vere sept heures du toir, le sieur Au

guste Proureur, de 12 ans, né A Lieu St-

Aprôt lui avoir cansé ainsi qu’A d'autres 
ouvriers, il s'assit et on ne soccnpa plus 
de lui.

Que se passa-t-il alors f C'est ce qui serait 
difficile A expliquer. Toujours est-il que quel
ques minutes aprés,uu ouvrier trouvait Prôu- 
veur gisant sur le sol (il était tombé d'une 
hauteur de uo mètre environ). Croyant qu'il 
était endormi il voulut le réveiller ; oe fut 
peine inutile. Ge que voyant, il sUs prévenir 
fe frère qui arriva aussiUM.

Après plusieurs vaines tentatives pour le 
remettre delMUt, on le transporta cbes lui,

De l'examen médical auqoel il fot procédé, 
il résulta que Prouveur avait une Uessure 
contusede rocciput.

Prouveur avait un travail excessivement 
fatigant où U était occupé depuia 14 heures : 
poor se souleair 11 avait bu, mais pas i^us 
que de raisoa.de sorte que ce n'est pas dans 
rlvresse qn'il faut cherrher la rauM de ca

versant la commune de Wandignies, il tomba 
si malhenreusement qa 11 s'est tuA sur le 
coup.

heures du soir.
A aJche. — Mardi soir, esl mort subite

ment, nn mareband de couverttires chex M. 
Gambier A Aniche. Il élait parti se reposer 
an p ^  en attendant le souper. Mme Gam
bier Tappelaot et ne recevant pss de réponse 
monta dans ia chambre et ne put que cont- 

iler la mort de son client.
Ce marchaadqul est d'Annn'uUin étaitpos«

C A M B R A I 
Sol»am«>n, — Ib'me Adolphe Lempereur.

Bi.niiuieiiue».
Chi^qne jour. MmeFriart vient passer quel

ques lueures A son magasin pour établir ses 
oomptea-

Lundi dernier, Mme Lempereur alla

Arrivées aO magasin de charbon, la négo
ciante entra daos son bureau et la concierge 
dans sa lo- ê.

Une dcm -̂heure plus tard, Mme Friart, 
ayant besoLn de Mme Lempereiir, s'on fut A 
la loge. Ëlle trouva la concierge étendue sur 
le })arquet dai» t une mare do saag.

Celte femme jôtait aocidenlellemont tombée 
— on ne sait ooo>nient. — su téte avait 
heurté l'oreille d'a.n seau, uoe /raclure du 
crAne s’était produite occasionnant une hé
morragie et la mort avait été instantanée.

Mme Lempereur étail Agée de Ô1 ans; elle 
laisse quatre onfants.

B oaaaièrea. — Mme Grioro faisait la 
lessive dans sa maison lundi aprés-midi.

Ia petite lille Marie, ügée de deux ans et 
demi, sortit pour jouer dans la cour. Sa mêare 
n’y prit paa garde ia croyant soit dans le 
jardin, soit chez des vmslnt.

Vers (rois beures et d^mie. elle sortit pour 
étendre son linge dans i» jardin. On peut 
juger de son désespoir lorsq'u’elle aperçut sa 
petite flUe écrasée sous la pv̂ rte du couloir 
conduisant A la grange; l’enfani avail la téte 
repliée sur la poitrine, une écume sortait de 
ses lèvres, l'asphvxle était romplèle.

Cette porte est A claire-voie, eue esl détachée 
de ses gonds et appuj é̂e contre le mur. L'en
fant aura voulu y grimper comma tur une 
écheUe et la porle sera tombée sur elle.

Cetle porte mesurait 2 ni. de haut, sur
m. (X» de large et pesait iHlLllos.

DU N KE RQ U B
U/nauvetoffg. — iiier, A huit heures du

miiN». i\j, cBt tombé accidentelle.ment A l'e.>v. 
daos le canal de Bergues près de la porte de 
Lille. Il en a été retiré sain et sauf par le 
sieur Théophile Baeve. Agé de 18 ans, bou
cher, rue Neuve, 9, qui s’est jeté A l'eaa tout 
babillé.

Un ivrogne daHçereu.r. — Î e même jour vers 
miDuil, uu marin anglaia, en état d’ivresse perais- 
tait A entrer au théAtre. Il aété mis au dépOl 

'reté par un agent do service, 
individu menaçait lee p.\saanta de son eou*

_________ _______ ______ t tomM eur la
ivanturo du sieur Sactemenl. pemuiuier. rue du 
ied de Vacbe, et a briaé un carreau do vitre d'une 
tlear de i  fr. 50,
II.. A été conduil au Dépôt et ce matin, il a paj-à 

les dégAts.
Bn mer.— La goëlette « Relue des ii 

Dunlierque, relAcliâ A Brest, dans »_____ - .................... ........ - .. ./âge de
Duniterque A Toaton, a reçu, au large d’Oucsaant, 
un eoap de mer qui la couvrit d’nn bout A l’autre, 
en lai eaasimt iS jambettea. aes pavois et lisse, A 
partir du tri vent jusqu’A l'arriére.

La misaine-̂ oolett» a élé défoncée, l'ombarea ioo 
crevée et trois grel)ans enlevés. claire-voie a 
été également brisée.

Une partie de la cargaison devra être déchargée 
afln que l’on puissd n'connaltro l'Jr --------- “
des avaries d 
faite

enavLe qni.
Obŝ quet. -  Hier ma tin, A 10 beures. ont en 

lieuA lirando-Syiithe.lej oLsA<juo8 d.> M. Maegher- 
man. maire de cetie comraano et vieo-préeident du 
Comico <le Borguds. Un nombre assez considérable 
de personnes ont ssisté A ses funéraillea.

La croix élait portée par M. Claeys, sénateur et 
jaaire de llerguee.

Dans r I avons rcKiarqué M. Oo-
defroid, soua-préfet et diverses notabilités de l’ar
rondissement.

Au Port. — Le st
A Uravelines ayant t____ „  .
niatmtlou des Ponts et Cbaussôes va tenter ie t 
flouement de ee steamer qui obstruo le cbenal. 

.......................... -

emain samedi.
R e x a o M e . — ün terrible acciitnt. — 

Ï.A sieur Loois Laforce, Agé de 10 ans, con
duisait une voiture lourdement chargée do 
bstteraves lorsqu'il voulut monter sur son 
véhicule au moment où il élait en marche. 
Le malheureux prit mul ses mesures et tomba 
la tète eous la roue. Cn sinistre craquement 
se St enteadre. La téte était broyée.

La cervolle avait jailli A quelque distance. 
La mort avait élé instantanée.

Benruee. -  M le commissaire Viard, eooU- 
naeA fuire la chasse aux ivrognes.

C’est ainsi qus Charles Cappolle et Pierre Brou- 
cke, journaliers, ont été l’objet du procés-verbal.

BoMbeeqne. — Le sieur Behey, ne sait A qui 
réclamer les 11 lapins qu’on lui a voléa pendant la 
nuit dernière.

La gendarmerie s’est mi 
rechercher les coupables, i

Oraveiliaaa. — Dans la nuit d'hier, sept 
matelotsdes communes du grand et du petit 
Fort-Philippe, les nommés Foumier, Neu- 
quelman, lemaire, Castien et les frères Hu> 
liert, ont été remarqués par lea préposés des 
douanes de service sur le port, transportant 
A l'aide de quatre canots, du charbon qu'ils 
venaient de voler A bord du steamer anglais 
ff Le West Harlepool », échoué A l’entrée du 
port de (iravelines.

Dénoncés A la gendarmerie, un proccs- 
verbal a été dressé contre ces individus.

Le cbarbon apparteoKit à l'administration 
des ponts el chaussées.

P A S-D E-CA LAIS
Triribie Catastrophe à Calais

D rax  ralkRtii br«l< >  « I h
Hier matin, vers sept beures et demie, un 

incendie s’est déclaré dans la maison d'habi
tation des époux Hochard-Lefebvre, Orande< 
Rue du Petit-Cournin. derrière 1e chAteau de 
M. EUemorre. Le feu a pris naissanee dans 
le lit où eouchalent les enfants, qui étaient

vant A son travail snr le pori et la femme 
faisant aae teurnée dans le quartier pour re- 
toeillir quelquet morceaux de pain ponr ses


